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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 16.1 – La doctrine de l’élection de grâce (Prédestination) 

La possibilité de perdre la foi et de déchoir de la disgrâce 

Avant d’étudier ce que dit la Parole de Dieu sur l’élection de la grâce, il est important que nous 
examinions une autre vérité que Dieu nous révèle dans sa Parole. Il s’agit de la vérité selon laquelle il 
est possible pour les chrétiens de déchoir de la disgrâce et de perdre la foi. Il est important que nous 
enseignions cette vérité en même temps que notre enseignement sur l’élection de la grâce de Dieu, 
même si ces enseignements semblent se contredire selon notre raison humaine. 

Jésus n’a jamais dit à ses disciples qu’il serait facile de lui faire confiance et de le suivre. Il leur a dit : 
« Vous serez haïs de tous, à cause de mon nom ; mais celui qui persévérera jusqu’à la fin sera sauvé » 
(Matthieu 10:22). Il ne suffit pas qu’une personne croie au Christ à un moment donné de sa vie pour 
être sauvée. Elle doit persévérer dans cette foi jusqu’à la fin de sa vie ou jusqu’au jour du retour du 
Christ, selon ce qui survient en premier. Quelques jours avant sa propre mort, Jésus a dit à ses 
disciples : « Vous serez haïs de toutes les nations, à cause de mon nom. Alors aussi plusieurs 
succomberont, et ils se trahiront, se haïront les uns les autres. Plusieurs faux prophètes s’élèveront, 
et ils séduiront beaucoup de gens. Et, parce que l’iniquité se sera accrue, la charité du plus grand 
nombre se refroidira. Mais celui qui persévérera jusqu’à la fin sera sauvé » (Matthieu 24:9-13). Le 
message du Seigneur à Sardes contenait cet encouragement : « Sois fidèle jusqu’à la mort, et je te 
donnerai la couronne de vie » (Apocalypse 2:10). 

En raison de ces nombreux dangers et tentations, Jésus et ses apôtres ont souvent mis en garde les 
croyants en Christ contre la possibilité de se détourner du Christ. La parabole du semeur et des terrains, 
en particulier, présente ce danger. Jésus a parlé des semences qui « tomba dans les endroits pierreux, 
où elle n’avait pas beaucoup de terre : elle leva aussitôt, parce qu’elle ne trouva pas un sol profond ; 
mais, quand le soleil parut, elle fut brûlée et sécha, faute de racines. Une autre partie tomba parmi 
les épines : les épines montèrent, et l’étouffèrent » (Matthieu 13:5-7). Jésus a ensuite expliqué ce 
qu’il voulait dire. Il a dit : « Celui qui a reçu la semence dans les endroits pierreux, c’est celui qui 
entend la parole et la reçoit aussitôt avec joie ; mais il n’a pas de racines en lui-même, il manque de 
persistance, et, dès que survient une tribulation ou une persécution à cause de la parole, il y trouve 
une occasion de chute. Celui qui a reçu la semence parmi les épines, c’est celui qui entend la parole, 
mais en qui les soucis du siècle et la séduction des richesses étouffent cette parole, et la rendent 
infructueuse » (Matthieu 13:20-22).  

Certains pourraient dire que ces personnes qui ont abandonné n’ont fait que donner l’impression 
d’être des croyants en Christ sans jamais vraiment croire en Jésus. Mais dans son explication de cette 
même parabole, Jésus lui-même a dit : « Ils … ils croient pour un temps, et ils succombent au moment 
de la tentation » (Luc 8:13). Il y avait aussi ces disciples qui étaient rebutés par ce qu’ils appelaient les 
paroles dures de Jésus. L’évangéliste Jean a écrit à leur sujet : « Dès ce moment, plusieurs de ses 
disciples se retirèrent, et ils n’allaient plus avec lui » (Jean 6:66). 

Lorsque Jésus a été arrêté, « tous les disciples l’abandonnèrent, et prirent la fuite » (Matthieu 26:56). 
Dans le cas des douze, cela montre la faiblesse de leur foi, à l’exception de Judas Iscariote, qui a perdu 
la foi. Ce disciple qui a trahi Jésus a été choisi par Jésus lui-même pour être apôtre après une nuit 
entière de prière. N’a-t-il pas été un vrai croyant à un moment de sa vie ? Et pourtant, comme l’a dit 
Pierre, Judas « a été le guide de ceux qui ont saisi Jésus » mais « Il était compté parmi nous, et il avait 
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part au même ministère » (Actes 1:16-17). Le fait est que « Judas a abandonné pour aller en son 
lieu » (Actes 1:25). Jésus a averti Pierre que la même chose pouvait lui arriver : « Je te le dis en vérité, 
cette nuit même, avant que le coq chante, tu me renieras trois fois » (Matthieu 26:34). Et c’est 
exactement ce qui s’est passé. Pierre s’est repenti et s’est tourné vers le Christ pour obtenir son pardon, 
mais Judas ne l’a pas fait. La chute de Judas était permanente. 

L’apôtre Paul a vivement mis en garde les chrétiens de son époque contre la possibilité de tomber. Il a 
écrit aux Corinthiens : « que celui qui croit être debout prenne garde de tomber ! » (1 Corinthiens 
10:12). Les Galates étaient troublés par de faux enseignants qui leur disaient que la foi en Christ ne 
suffisait pas pour être sauvé ; ils devaient aussi être circoncis et observer les lois de Moïse s’ils 
voulaient être sauvés. Paul leur a adressé ces paroles fortes : « je vous dis que, si vous vous faites 
circoncire, Christ ne vous servira de rien. Et je proteste encore une fois à tout homme qui se fait 
circoncire, qu’il est tenu de pratiquer la loi tout entière. Vous êtes séparés de Christ, vous tous qui 
cherchez la justification dans la loi ; vous êtes déchus de la grâce » (Galates 5:2-4). 

Paul a averti les chrétiens païens de Rome qu'ils pouvaient tomber comme l'avaient fait de nombreux 
chrétiens juifs. Il a écrit : « Tu diras donc : Les branches ont été retranchées, afin que moi je fusse 
enté. Cela est vrai ; elles ont été retranchées pour cause d'incrédulité, et toi, tu subsistes par la foi. 
Ne t'abandonne pas à l'orgueil, mais crains ; car si Dieu n'a pas épargné les branches naturelles, il 
ne t'épargnera pas non plus. Considère donc la bonté et la sévérité de Dieu : sévérité envers ceux 
qui sont tombés, et bonté de Dieu envers toi, si tu demeures ferme dans cette bonté ; autrement, tu 
seras aussi retranché » (Romains 11:19-22). 

Alors que l’apôtre Paul attend sa mort aux mains des autorités romaines, il écrit à Timothée : « Tous 
ceux qui sont en Asie m’ont abandonné, entre autres Phygelle et Hermogène » (2 Timothée 1:15). 
« Hyménée et Philète … se sont détournés de la vérité, disant que la résurrection est déjà arrivée, et 
qui renversent la foi de quelques uns » (2 Timothée 2:17-18). « Démas m’a abandonné, par amour 
pour le siècle présent » (2 Timothée 4:10). 

L’Ancien Testament nous donne le triste exemple du roi Saül. Au début de son règne, il était un serviteur 
loyal du Seigneur qui l’avait fait roi, mais par la suite, il est clair qu’il s’est éloigné malgré les 
avertissements répétés du Seigneur par l’intermédiaire de son prophète Samuel et de David, qui l’a 
remplacé en tant que roi. L’histoire de la vie de Saül, telle qu’elle est racontée dans 1 Samuel 10-31, 
nous est présentée dans l’Écriture comme un avertissement pour les croyants d’aujourd’hui. 

Malgré ces avertissements clairs contre les dangers de la chute, Jean Calvin et les calvinistes ont 
enseigné et enseignent encore la doctrine qui est résumée par ces mots : « Sauvé un jour, sauvé 
toujours ! Croyant un jour, croyant toujours ! » Le synode calviniste de Dordrecht (Dort) a décrété : 
« Car Dieu, qui est riche en miséricorde, selon le dessein immuable de l’élection, ne retire point 
entièrement des siens le Saint-Esprit, même dans leurs tristes chutes ; et il ne permet pas qu’ils 
tombent au point de perdre la grâce de l’adoption et l’état de justification » (Canons de Synode de 
Dordrecht, chapitre 5, #3-8).  

Martin Luther n’était pas d’accord avec cet enseignement. Il a écrit : « Certains … estimant que tous 
ceux qui, un jour, ont reçu l’Esprit ou la rémission des péchés ou qui sont devenu croyants, demeurent 
néanmoins dans la foi, même s’ils pèchent ensuite, et que ce péché ne leur fait point de tort. … Ils 
ajoutent que si quelqu’un pèche après avoir reçu la foi et l’Esprit, c’est qu’il n’a jamais vraiment possédé 
l’Esprit et la foi. J’ai eu devant moi un grand nombre de ces hommes insensés et je crains qu’en certains 
d’entre eux, un diable de ce genre n’habite encore » (Les Articles de Smalkalde, Partie III, Article III, LA 
FOI DES ÉGLISES LUTHÉRIENNES Confessions et Catéchismes, pp. 270, §436).  

Les dangers et les tentations qui conduisent à la chute viennent de plusieurs directions différentes. 
Lorsque nous pensons être à l’abri d’une tentation de Satan, il vient à nous d’une manière différente, 
avec la tentation opposée. C’est pourquoi il est nécessaire que nous soyons toujours sur nos gardes. Il 
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peut s’agir de la persécution, d’un faux enseignement, de l’orgueil, des tentations de la chair, de la 
paresse, du manque de prière, de l’amour de l’argent ou de la mondanité. 

Les avertissements de l’Écriture contre tous ces péchés sont nombreux ; nous devons les prendre au 
sérieux. Après avoir énuméré les nombreux péchés commis par les Israélites pendant leur errance dans 
le désert, Paul écrit aux Corinthiens : « Ces choses leur sont arrivées pour servir d’exemples, et elles 
ont été écrites pour notre instruction » (1 Corinthiens 10:11). 

Satan peut utiliser la persécution pour user les croyants et détruire leur foi. Jésus a dit : « dès que 
survient une tribulation ou une persécution à cause de la parole, il y trouve une occasion de chute » 
(Matthieu 13:21). « Parce que l’iniquité se sera accrue, la charité du plus grand nombre se refroidira » 
(Matthieu 24:12). C’est pourquoi Pierre dit : « Soyez sobres, veillez. Votre adversaire, le diable, rôde 
comme un lion rugissant, cherchant qui il dévorera. Résistez-lui avec une foi ferme, sachant que les 
mêmes souffrances sont imposées à vos frères dans le monde » (1 Pierre 5:8-9). 

Pensez aux dangers que représentent les faux enseignants. Le prophète Jérémie les décrit comme ceux 
qui amènent le peuple de Dieu à s’écarter des voies de Dieu. « Voici, dit l’Éternel, j’en veux à ceux qui 
prophétisent des songes, qui les racontent, et qui égarent mon peuple par leurs mensonges et par 
leur témérité ; je ne les ai point envoyés, je ne leur ai point donné d’ordre » (Jérémie 23:32). Jésus 
lui-même a prévenu : « Plusieurs faux prophètes s’élèveront, et ils séduiront beaucoup de gens » 
(Matthieu 24:11). Paul a mis en garde contre deux de ces faux enseignants, Hyménée et Philète, en 
disant : « Leur parole rongera comme la gangrène. … [Ils] renversent la foi de quelques uns » (2 
Timothée 2:17-18). 

Une fausse confiance en soi et l’orgueil de sa propre force de foi peuvent affaiblir et menacer la foi, 
comme ce fut le cas pour Pierre, qui se vantait : « Quand tu serais pour tous une occasion de chute, 
tu ne le seras jamais pour moi » (Matthieu 26:33). Parfois, les chrétiens s’endorment spirituellement 
dans leur complaisance, et avant qu’ils ne s’en rendent compte, leur foi est affamée par manque de 
nourriture, et ils retombent dans l’incrédulité. « Ne dormons donc point comme les autres, mais 
veillons et soyons sobres » (1 Thessaloniciens 5:6). 

La jalousie et l’envie ont conduit les ennemis de Jésus à le rejeter, et il a été « affligé de 
l’endurcissement de leur cœur » (Marc 3:5). Leur envie les a conduits à haïr Jésus, à le persécuter, à le 
torturer et à demander sa crucifixion. Certaines personnes se détournent-elles de Jésus aujourd’hui à 
cause de leur orgueil religieux et de leur propre-justice ? Même des personnes qui ont cru un jour au 
Seigneur peuvent se détourner de lui parce que, dans sa sainteté, il expose leurs cœurs pécheurs. Le 
psaume 95 s’adresse au « peuple de son pâturage, le troupeau que sa main conduit ». Et que leur dit 
Dieu ? « Oh ! si vous pouviez écouter aujourd’hui sa voix ! N’endurcissez pas votre cœur » (Psaume 
95:7-8). C’est ce qu’ont fait les Israélites dans le désert, et c’est pourquoi le Seigneur a dû les qualifier 
de « un peuple dont le cœur est égaré » (Psaume 95:10). 

L’un des plus grands dangers est la chair pécheresse du croyant. Pensez à la façon dont le roi David, qui 
était si béni par Dieu, a été victime de sa propre convoitise pour une belle femme et a fini par 
commettre l’adultère, la tromperie, le meurtre et une dissimulation qui s’est poursuivie pendant de 
nombreux mois. Paul a dit : « Le péché … habite en moi » (Romains 7:20). « La chair a des désirs 
contraires à ceux de l’Esprit » et produit « les œuvres de la chair » qui sont énumérés dans le 
cinquième chapitre de la lettre de Paul aux Galates (Galates 5:17-21). Paul écrit aux chrétiens croyants 
lorsqu’il les met en garde : « Ceux qui commettent de telles choses n’hériteront point le royaume de 
Dieu » (Galates 5:21). Pourquoi l’apôtre les mettrait-il en garde contre ces péchés s’il n’y avait aucune 
possibilité qu’ils tombent dans de tels péchés et qu’ils soient éloignés de leur Sauveur ? Le chrétien 
est engagé dans une guerre avec toutes les forces du mal, et pour cette guerre, Paul nous dit : « Prenez 
toutes les armes de Dieu » (Éphésiens 6:13), y compris la prière. « Persévérez dans la prière, veillez-
y avec actions de grâces » (Colossiens 4:2). 
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Questions 

1. Pourquoi est-il si important d’endurer jusqu’à la fin ? 
2. Comment la parabole de Jésus nous enseigne-t-elle que la foi en Christ peut être perdue ? 
3. Racontez l’histoire tragique de Judas Iscariote et son destin final. 
4. Comment les Galates ont-ils pu tomber en disgrâce ? 
5. Qu’enseignent les calvinistes sur la possibilité de perdre la foi ? 
6. Pourquoi Martin Luther s’est-il opposé à l’enseignement « sauvé un jour, sauvé toujours » ? 
7. Quels sont les moyens utilisés par Satan pour égarer les chrétiens ? 
8. Lequel de ces moyens représente le plus grand danger pour votre propre foi ? 
9. Quelles œuvres de la chair sont particulièrement répandues dans votre région ? 
10. Quelles armes notre Seigneur nous a-t-il données pour lutter contre Satan et sa clique ? 


